
RÉFUGIÉS, APATRIDES
ET MOUVEMENTS DE
POPULATIONS

 

 

 

 

Réfugiés grecs quittant
Smyrne incendiée, en 1922.
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L’ASBL Mémoire d’Auschwitz pro-
pose un large éventail d’exposi-
tions itinérantes que les écoles, les 
centres culturels et autres orga-
nismes similaires peuvent emprun-
ter gratuitement. Cet article est 
issu de l’exposition «  Belgique 
1914-1945, au cœur de la tour-
mente  ». Il est complété par un 
catalogue détaillé et une farde 
pédagogique pour les élèves.  

Informations et réservations  :  
georges.boschloos@auschwitz.be  

Hannah Arendt, politologue et 
philosophe judéo-américaine, n’y 
va pas par quatre chemins quand 
elle parle des minorités plongées 
dans une position politique éprou-
vante. « Une fois qu’ils ont quitté 
leur patrie, ils se sont retrouvés 
sans patrie ; une fois qu’ils ont 
abandonné leur État, ils sont de-
venus apatrides ; une fois qu’ils 
ont été privés des droits que leur 
humanité leur conférait, ils se sont 
retrouvés sans droits, la lie de la 
terre. »  
 
Les migrations ont existé de tout 
temps ; les êtres humains ont été 
nomades pendant des siècles. À 
plusieurs époques, de nombreux 
déplacements de populations 
sont provoqués, entre autres, par 
des guerres de religion ou  

d’autres événements. Lorsqu’ils 
n’ont plus de perspectives d’ave-
nir, hommes et femmes quittent 
leur pays pour tenter de trouver le 
bonheur ailleurs.  
Après l’effondrement de l’Europe 
à l’issue de la Première Guerre 
mondiale, des centaines de mil-
lions d’Européens ont été affec-
tés, souvent contre leur gré, par 
des changements de frontière et 
d’État. Exclues des nouveaux 
États créés, subissant les change-
ments politiques et démogra-
phiques, de nombreuses per-
sonnes furent contraintes d’aban-
donner leur terre.  
L’idée de quitter leur pays (où 
elles vivaient depuis plusieurs gé-
nérations et où elles avaient cons-
truit un avenir pour leurs descen-
dants) n’est pas la seule source  

 
de désarroi des nouveaux grou-
pes de populations ainsi nés (sou-
vent sans l’avoir demandé). Ils 
sont en effet également confron-
tés à des difcultés lors de leur ar-
rivée dans leur « nouveau pays 
d’accueil ». Les habitants des 
contrées où ils se sont réfugiés 
n’acceptent pas toujours les 
« nouveaux venus ». Ils sont sou-
vent rejetés, exclus et marginali-
sés, aussi bien sur le plan social 
que juridique. En outre, de nom-
breux réfugiés ont des difcultés à 
s’adapter et à s’intégrer dans leur 
pays d’accueil.  
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Remarques de l’enseignant/e

APPLICATION
PÉDAGOGIQUE

Nom et prénom Classe / Cours

fiche pédagogique accompagnant la rubrique interrogation

Devoir :

Fait une recherche sur les mots suivants :
(Utilise un dictionnaire, une encyclopédie ou internet. 
N'oublie pas de mentionner tes sources.)

 - Réfugié

 - Migration (immigration, émigration et « transmigrant »)

 - Sans-patrie

 - Apatridie

 - Déplacement de populations

 - Minorité

Éventuellement comme devoir à domicile :

Après les avoir recherchés, peux-tu indiquer si tu es d'accord avec les définitions trouvées ? 
Note éventuellement ta propre définition et tes remarques ou observations.

Il pourrait être intéressant de discuter ensemble de vos définitions pour 
parvenir à un consensus. 
Attention : les arguments de chacun doivent être entendus et discutés.
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